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1e au nom du Président Après 1es Bernard Léger fit ensuite un rapide 1'Amicale, prit à son tour ia parole
IemerCiementSà1aDirectionpourrappe1erCequ,eStl,Asso-

blée à manilester son accord,- " Je reçoi> vorre inwrarion a me joindre a vous le mer- § tient à la disposition de chacun,
ou son désaccord - quant ala " .r.di t urril prochain à locËasion du traditionnel § pour toute circonstance qui
composi[ion du Bureau dont rj buffut campagnard de printemps de 1'Amlcale des $ demanderait son aide, sa pré-
1es noms et fonctions furent '; Anciens de Bayard et je'ous en remercie vivement' â ,arra". son intervention.
prééisés. * 1':ïilîïilTl11ï9i*',ï:1'::ïtii.q:: § r,rir,, pierre rhébauit, charqé] ne me permelira pas oe vous relornore. Lroyez Dren ÿ , 

" 
,,Bernard Léger demanda sur- .. qu".1;"i, ,ri. .e.il"*",lt ,-,u,r.é ; .1'aurais bJauco,-,p , des relations avec 1'entreprise

tout, puisque c'était le but i apprécié de pouvoir vous retrouver en pareille occa- { pour le Projet Bayard 2010, fit
princlpal dà cette Assemblée il sionaveclesnombreuxparticipantsatLenduscejour § purt du bon âepurt de Ia
générale, à l'Assemblée de se Je me permets donc de vous prier de bien vorlorr réflexjon sur ce projet menée

[r-onon..r- sur les slaiurs - que ::::::ï"ïï"':,:::i::::l:i:l'::']::^'' " '" u conjoinrem.n, pri les nrembresr'- -' ,l-- assurerdemabiensincereetamicalepensée. Ë --.'i ,-- - 'r-" --
chaÇunavaitreçusavec1'un;.""-...*.."*."..*-"."--.::-
r r r Ie suiwai avec attention et inlerèt la constitution de i 'des derniers numeros de ,. -"'"-'';".*' & sroupe d'Anciens. Ces premiers

,r , .' votreassoclatlonet.dansl'attenteduneprocrarne * : ' , r r) _« Brèves ». Ils sont donc i ;;;;;;1. vous prle de croire, .h". ü";r;;;-;; $ travaux sur Ie visage de l'entre-
appfouvés à l'unanimité. ", l'assurance de mes meilleurs sentimenrc. $ prise en l'an 2010 permettent

Alain C)KDIER Tl de cons[ater que « l'esprit d'en-
**{i treprise, ça existe ! »

i**"s**ë léa §tâaæâeqê*g§êEâÈ5§t E æ § §{§ESE§€E*Ë
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près 1e repas-buffet, deve-
nu traditionnel, les tables
rapidement libérées de leur
rÔ1e gastronomique, sont

devenues tables... d'écoute ! LAs-
semblée génêrale devant faire suite
au repas.

Plusleurs membres du Bureau,
empêchés pour raison de santé,
étaient absents : Bernard Labbé,
Madeleine Geay, Yves Chevalier,
Geneviève Honoré.

C'est Bernard Léger qui prit la paro-

pour 1e repas et 1'organisatlon
de cette rencontre due à

M. Verhulst, i1 appela 1'Assem- ,, CherN,tonsieur,

Le montant des co[isalions a
egalement ete rappele :

- 50 lrancs pour I Ancien :

- J0 francs pour son ctrnjoint :

T
W
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comp[e-rendu du voyage à Rennes
organise par I Amicale et le club des

retraités de « Ouest-France ». Volra-
ge de trois jours qui s'est parlaitement
bien dérouié, à ious égards, et a per-
mls une rencontre, à Saint-Malo, avec

1'amicale « Côte d'Émeraude ,.
Le prochain voyage est prévu pour
1e B décembre à Lyon où 1a vil1e fête
à cette date 1'lmmacu1ée Concep-
tlon en s'illuminant de milliers de
bougres.

Le Père Pierre Ga1ley, aumônier de

ciation el redire avec une ami-
cale conviction que 1'Assomp-
tion est partie prenante et se

Rencontre des Anciens de Bayard Presse,
ru? Bayard, le l" auril 1998

- 150 lrancs permettant de devenir
membre bienfaiteur. là encore, 1'una-

nimité s'est farte.

11 rappela que le journal de l'Ami-
cale - dont 1e premier numéro a été
envoyé à [ous - également via
« Brèrres » -, est le lien entre tous,
permettant aux amis de provlnce
qui ne peuvent se déplacer, de se

sentir proches. Une ovation a salué
1e talent imaginatif de Plerre Noè1
qui a conçu et réaiisé titre et logo
de ce quatre pages.

Message du Président du Directoire

ffi [orcire ciu jour étant ainsi épuisé, la

ffi *&r séanceestlevée à14h45
@ ffi
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(e que femme ueut...
uand en 1951, .1'arrir.ais à La
Crox, je ne savals pas très bien
ce qui m'y attendait. Engagée

par le Père Gabel, alors rédacteur en
chef, pour prendre en responsabilité
1es questions féminines et familiales,
j'y avais accepté un mi-temps.

Un mi-temps I . comme si on
n'était jamais journaliste à mi-
temps 1... Qui le savait mieux que
moi, doni un Directeur exigeant
avait assumé la formation, quatre
années durant, àLa Croa duNord,
dans tous 1es secteurs de f informa-
tion, meltant au panier tout ce qu'il
estimait n'être pas « un bon
papier ». Mais vollà, La Crotx qti
m'engageait nlavait besoin que d'un
mi-temps. C'était à prendre ou à

iaisser. Je prenais, d'autant plus
volontiers qu'une expérience ana-
logue m'avait été donnée depuis
deux ans au journal Ouest-France,
ou j'ai assumé avec joie. pour un
public s1'mpathique, la page fémi-
nine pendant plus de trente ans.

J'entrai donc à La CroLx, pour un
mi-iemps qui devint üte un lemps
archi-complet dans ce que i'un de
mes confrères appela plus tard « un

compartiment de Messieurs seuls ».

En fait, l'étage de la Rédacrion igno-
rait les femmes ; 1es secrétaires
mêmes étaient des hommes.
D'ai11eurs, si la Compositlon s'ho-
norait de la présence, si merveilleu-
sement active, de femmes en
presque Lotalite, I'esprit misogyne
de 1 epoque se retrouvaii pariout.

Le jour de mon arrivée, me rendant
« à 1a cantine » pour 1e dejeuner, je
m'installai logiquement à 1a table
de mes confrères, quand une ser-
veuse vint me dire gentiment .

« Mademoiselle, les femmes, c'est
de l'autre côté ». Lautre côté éiait
celui des composi.trices qui, d'un
æ11 amusé, regardaient 1a scène,
curieuses du dénouement. Je tenais
bon : « Je regrette, dis-je à 1a ser-
veuse. mais je travaille avec eux. je
déjeunerai avec eux ».

üne date â retmir-" 1"_- 1 " ---:

'§;[unf§§l ÿ,::rllù sàffilæi 3$ffiË§. Déiei*ner èt infurmatidns sutl-.
,, affiin eiess"e, chëz'Hs' Sæuisoè.-; -". 

flAssomptioh â Faris, ; ,
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Un ouragan passa ce jour-1à sur la
maison et hurt jours plus tard, cha-
cun, à tab1e, avalt retrouvé sa cha-
cune. J'avais conscience de refaire
en quelque sorte 1e monde. . . et cet-
te humble partrcrpation à 1'æuvre
du Créateur reste pollr moi 1e plus
beau {leuron de ma couronne... J'ai
cependant travaillé seu1e, pendant
douze ans, avec des conlrères qui me
furent de vrais frères, jusqu'à cë que
me rejoigne enlin Colette Boiilon,
deuxième maillon d'une chaîne, qui
en compta par la suite de multiples.

Si ces lignes se doivenl de témoigner,
je dirai volontiers qu'à partir des
annees 50. Lri Croix lit son agion-ra-
mento et prit conscience d'une
nécessaire complémentarlté fémini-
ne, qu'elle ar..ai[ jusqueJà ignorée.
A1ors, les yeux ouverts, fraternelle-
ment, généreusement, e11e fit
confiance aux lemmes .lournalistes.
E11es y travaillent aulourd'hui à éga-
1ité et à part entière Mals quandj'y fis
mes premières arrnes, accepter com-
me el1e le fit de conlier à une femme
du grand repoftage tenait du miracle.
l-a miraculée que je surs 1 vécut avec

bonheur, trente années duranl, de
grands moments, fière d'un premier
sillon commencé avec ténacité. et
heureuse d'une fratemité, qr:r r.it tou-
jours presque cinquanie ans apres...

G enev ièt, e HONORE tAIl /E

Je n'avais, à ce moment-là, aucun
contact avec les rédactions de La
Crotx, duPèlenn ou autres supports.
Et cela acrééparfois quelques mal-
entendus, d'ailleurs vite dissipés
lorsque les journalistes ont mieux
compris notre rô1e. I1 faut dire que
1a publicité, que nous appelions
« la réclame >> étail assez mal vue à
cette époque.

Je me souviens du temps où des
mailios de bain et des sous-yêtements

étaient" retouchés par les maquettistes
pour ne pas montrer aux lecleurs un
bout de sein ou de cuisse !. . . Nous
avons toujours refusé les slips
« Eminence » pour 1e titre.. .

Aujourd'hui, tout a bien changé.

Et moi-même, je me suis peu à peu
intégré dans ce milieu, grâce sur-
tout au Père Guichardan qur était
un homme remarquable.
Guy Mauratille , Marc Cluzeau,Jean
Lavandier et combien d'autres, sont
devenus des amis. Mon statut avaii
évolué. Je dépendais financièrement
entièrement de Ia Bonne Presse,

tandis que la SPR, aussr s'appelait
Régie Promotion.
Mon nouveau patron étalt Georges
Boin assisté deJacques Averbuch.

Je rencontrais souvent M. Gé1amur
et surtout M. Lavialle (nous étions
d'origine auvergnate tous les deux).

Je retrouvais Robert Baguet (j'avais
été scout et connaissais bien son

De la maison de "[a Bonne Presse" â "Ba]
Mes premiers contacts avec la Mai-
son de Ia Bonne Presse ont com-
mencé en février 1953.

J'étais entré à la Société de publicité
religieuse, fondée par M. René Ber-
teaux, PDG de La Bonne Presse avec
MM. Baret et Clément, directeurs à

l'Agence Havas (une vieille amitié
datant de la guerre de 1914, étatt à

l'origine de cette création).

M. Héral, directeur de publiclté à 1a

Maison de 1a Bonne Presse, avait
ses bureaux au 5" étage du 17, rue

Jean-Goujon. La SPR se trouvait
alors au 11, boulevard des ltaliens.

J'assurais la liaison en[re ces deux
services. Nos rapports étaient
excelle nts.



lhmbition de Bayard Presse

poul
n 2010, oii en sera Bayard
Pressr ? Cornmcnt crrnce\ oir
son évolution ? Tous ies sec-

ieurs de cette grande maison ont été

consultés à ce sujet, y compris les
Anciens et c'est normal. C'est dans
1e passé que 1'avenir prend ses

racines.

Quelques « Anciens » se sont donc
réunis autour de Georges Sanerot,
directeur du Département Presse

Jeune et membre du groupe qui
pilote 1e projet Bayard Presse 2010.

Depuis sa fondation dans Ie dernier
quart du 19" siècle la Bonne Presse,
devenue Bayard Presse a voulu dif-
fuser le message chrétlen par des
écrits en veillant à la qualification
et à Ia promotion de ceux qui y tra-
vaillent à tous les échelons. Son-
geons, par exemple, à la nouveau-
té et à l'origlnalité que fut, à

l'époque, un atelier féminin de
composition.

Les Anciens parlent volontiers de
l'esprit de famille qu'i1s ont connu et
qui se traduit si fort dans 1'Amica1e.

Certains insistent sur ce qu'ils ont
personnellement retiré de leurs
années de travail, au point de l,ue
chrétien et social. Ces valeurs ne
doivent pas se perdre en se tradui-
sant sous des formes nouvelles.
Bayard Presse doit demeurer une

20r0
possibilite de faire grandir la per-
sonne dâns toutes ses dimensions.

Lutilisation des techniques les
plus modernes tout comme f in-
ternationalisation sont indispen-
sables à l'heure ou les points les
plus eloignés sont en communica-
tion permanente. A travers Loutes
1es nouvelles voies d'information,
l'écrit doit conserver sa part pré-
pondérante.

Mais tous ces progrès ont un prix.
les journaux coûtent cher. Com-
ment rendre accessibles aux plus
démunis ces revues dont ils
auraient tant besoin ? N'y auralt-i1
pas à repenser une politlque des
invendus notamment dans la pres-
se enfantine, en surveillant leur bon
emploi ?

Bayard Presse s'est agrandi, diver-
silié, modernisé eL doit ainsi conLi-
nuer sa présence dans la presse en
conservant un esprit fait dejustice,
d'ouverture et d'amitié.

Juliette GALLET
4, avenue de Breteuil - 75007 Paris

Participent à ce groupe : Juliette
Gal1et - Christiane Dauvergne -
Sæur Gianina - Père Jacques Potin
- Pierre Thébault - Bénédicte de

Queray - Georges Sanerot - Pierre
Guillien.

Absents excusés pour
Ia rencontre de printemps

à - BAYARD PRESSE,
le mercredi 1*avril

Pour des raisons de santé :

Georges Albert - Jeanine et Louis

Allainx - Marguerite Alonder - Georgette
Ardillonx - Gisèle Audonnet- Louis

Bernier - Renée Breteshe - Yves

Chevallier - Yvonne Ccrreger - André

Dady Daniel Devosx - Yvette Gallouxx -

l\,4adeleine Geayx - Bernard Labbéx -

Jean Laurent* - Jean Lavandier -

Magdeleine Leblanc - Germaine Le Gall -

Roger Rame et son épouse-Alex Riou.

Nos meilleurs væux de prompt rétablis-

sement pour tous.
Dr, ,n;i d r,rt. r,,f/r, qtr ., i.1, ,, p r., .yy

nont. Elle s'esf dgr4rfee rj nous lors de notrr
/,,l,0rlrli ,. l,,rtnl. n RCritl.r ,l .,iI, .,,,, !r,,,
nral.grÉ le leni dLr large scnsl/crit:,furr loLrs

L:s nrir.robrs...

Pour des raisons professionnelles :

Dominique Bénard, membre

du Directoire et dont on connaît
l'attachement à notre Amicale.

À cause des grèves des trains :

Guy Baudrillart - Ivlicheline Iaggi

iVlichel Nauaye.

Du fait de l'éloignement :

Claude Bourçois - Jeanne Lorthiois
lVlarie-Thérèse Luneschi - Père Claude

Musnier.

Du fait d'événements familiaux :

Michel Didat - Christiane Dauvergne.

a
a

: Nos prochaines ren(ontrer rôgionales

En proiet : Printernps 1999 - avec Serge
une renconlre en Touraine.
* Un ancien de 1a Dilluslon et actuellement
sur scène ».

Week-end des samedi 15 et dimanche 16 août 1998
Venez nous re3olncire pour fêter l'Assomption à Lourdes avec 1e

Pèlerinage organisé par 1'Associatlon Notre-Dame du Sa1ut.

Du Iundi 7 au mercredi 9 décembre 1998
À Lyon pour la fete des Lumières avec excursrons dans les Dombes
et 1e Beaujolais. Visite du Musée de f imprimerle.

Caillet* :

Président de « 1'Histoire

/atd Presse"
frère). Dans 1es couloirs, il m'arri-
vait.de parler avec quelques « per-
sonnalités » comme Péricard,
Duquesne, Boissonnat et autres...
Lambiance était sympathique.

Quand je suis parti en relraite,
M. Gélamur et Clément, avaient
voulu sans me 1e dire, réunir une
quirzaine de directeurs des agences
Havas de province avec lesquelles
je travaillais, pour me souhaiter,
autour d'un cocktail, une bonne
continuation... Et cela m'a beau-
coup touché

Jean-Pierre DAUDE
10, rue clu Docteur Roux -

92330 SCEAUX
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Premiàre r?n(ontre râgionale de l'Amicale
zr-lf mart 1998

Jeudi 26 mars

La matrnée est consacrée à une vrst-
te pédestre du vieux Rennes com-
mentée par Jean-lvlarie Tiemoureux
en commenÇant par 1a Porte Mor-
delaise, 1e plus beau vestige qui sub-
sis[e à Rennes de 1'architecture mili-
taire du XV" sièc1e et qui rappelle
l'entrée dans la capitale bretonne
des ducs et des évêqr-res. Ensujte,
coup d'«ri1 sur la place des Lices
bordée d'immeubles du XVII" bien
res[aurés.

Lintérêt de cette promenade se por-
te sllr un bel ensemble urbain
reconstrult par 1'architecte Gabriel
après le terrible incendie de 172A.
11 existe encore quelques rues
moyenâgeuses où i1 est posslble
d'admirer des maisons en bois
sculpté et leurs étages avec encor-
bellement. Ainsi de 1a curieuse Mai-
son dite de « Du Guesclin ».

Évldemment, ce qu'il y a de plus
beau, c'est 1e Palais deJustice (ancien

Parlement de Bretagne), magnifique
bâtiment du XVll'sièc1e mais rava-
gé par un incendie récent, en février
I994 qui attrista tous 1es Bretons. 11

e§l en cours de reconstruction et 1a

restauration des boiseries et des

peintures se poursuit.

Notre guide bien inspiré laissa un
peu de temps pour pouvoir appré-
cier le goût heureux et le luxe des

étalages des magasins du centre de

aaaaaaaaaaaaaaaaaaaaoaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaa
a

Prochaines ren(ontres rôgionales :
Partie à détacher ou à recopier et à adresser à : M. le président de l'Amicale o

des Anciens Bayarci Presse - Bayard Presse 5, rue Bayarcl. 75008 Paris. :
a

Nom .. .... Prénom :
a
aAdresse. ........ .
a
a
a
a

Localité
a
a

Codepostal I I I I L I Téléphone ...........
a
a

est (sont) intéressé(e - s) par I Week-end à Lourdes (]5-16 aout 1998)'
I Lyon (du 7 au 9 décembre 1998) :

a
a
a
a

:

l'ancienne capltaie des Rhédones.

II étalt temps de re1oindre 1'antique
forêt de Brocéliande pour apprécier
les produrts de 1a ferme dans le
cadre d'une auberge située près de

l'étang du Fas du Houx.

Le cidre etait bon mais rai>onna-
blement consommé, si bien que pas

un homme ne succomba au char-
me de la fée Viviane dont on dit
qu'e1le entrainait les chevaliers de
« la Table ronde » dans son Palals au

lond du lac. ou il, se no; aient...

Un re[our sur Rennes par ces villages

aux be11es églises du XV" sièc1e qul
aurarent mérité, même une très cour-
te r isite. mais le temps prcssait ...

Vendredi 27 mars

Journée consacrée à la Côte d'Eme-
raude. Route commentée par Cynl-
Ie e[ Luclenne Lemaitre avec la vist-

te guidée de Saint-Ma1o en com-
menÇant par une ravissante prome-
nade de 1a cornlche d'Alet et ses

vues imprenables sur 1a Rance et
Dinard ; un site désormais ciassé.

Tôur des remparts de 1a Cité des cor-
saires avant de rejoindre 1a lerre fer-
me par 1e Siilon et retrouver Claude
Bourçois eL son epouse intates à pre-
sider le déjeuner pour apprécier un
menu concocté par 1'ami Jean Lau-
rent, Président de 1'Amicale « Côte
d'Émeraude » e[ ancien de nos ser-
r,rces de fabncation.

Retour par Cancale en longeant 1a

côte et en tentant d'apercevoir dans
1a brume le Mont-Sarnt-Miche1. Puis
brèvê r.islte de 1a merveilleuse cathé-
drale de Do1-de-Bretagne au pur sty-
le ogival du XIII" srècle, puis une
dernlère flânerie dans les rues bor-
dées de liei1les maisons ayant gardé
leur caractère moyenâgeux. Un brel
coup d oeil sur Combourg pour evo-
quer Chateaubriand.

Pour resumer ses impressions, on
peut dire avec le poête « O Bre-
tagne, [u es le plus beau des pays ».

Mals f important, était de se retrou-
ver entre Anciens de la Bonne Pres-

se devenue « BAayard Presse » pour
conforter nos liens d'amltié.

J. HETAIS

I r Dans le prochain numero de " CHAPO ,.
vous trouverez extrait du petit canard des

retraités de « Ouest-France » le compte ren-
du de la rencontre des retraltés de nos deux
entreprises.
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